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AU9 lieè -même de %es lspaamlml

un trâùe n1eet exempt 41Q tacheg de

fflme dans les temps modernes, àualifl(% de, 'Yüki iM ffliqUe sauveteur.
diviLsés, le poignard, le haéhe, la iguiliDfiiie à les Il y a:qurýt!Qileýi, 6emalnes, Mgr' Lcùanolgl à

ZÉ
maithinea Inicemales ont tué'dea rois et deonim»e yê"e del. (:ýwwbràlj se rez dU

L'Augleterre arrive, bonae pmnièr , e danë 1 a' Puiies 'ài ýP êýiîse il, Dunkerque,,
ià"é 3veetrPi ý rè1nejýý, femmffl lde lienri Yj1ý la pagne de sun v"iw, lorbý,lit'il vIt un att

jý(ý du BcrQ,ýU de Poote pmz î,
Baitati do' floee P'l'ur lem 10,0M.UX, 2M. : dait le eeval Wfta É,emport se diriger à

- l ranS la suit ýa oc clari, 111,:Henýî1V,. a:Mýrë,vertigîÈoufý;« de son «Ijt&
àaïlt préiat etait

£e, Uvw àL: st ýeî41 -û'4ýbl1r à ýea i,6fture, afin, etcMiner 1 , é 1
taine, ne deýJèâ11,4arL, 1l"se Je 10,

iWesie *Lu; d'une _r non1b1ý dé ý ino.rtiý:olii
:,,été trè4 myeté .rlë .U"g oli k mÜ-ýr1énf ywi agit et M e9ýP maîtripé 1v qxýý_*ab -

trèý; blen: ýêB Ilmumimgt de,-Paul- IQ-V:Iet S89 lit,

ère IIL quart:, Wh eèt fneidý3.g 1,

Pr-as de Premiers-
blimi de w pa"lsde Oe nt-soi

ne qü i tëutN O U S la sic jette býrevemeht à la, ete d'un'

1!abTý de -cef ,ai te iltets laýMoTt d'e 1 Le gie FénMom eet digne du,

î rqee-n' n- coin de terre, gran'd
En Ppurtairt, l" Il-Vf)im des rqw et, dée 41 vadlic petdue ramen4é it, ses

qui a le gin-
guller pri-qiiegè eattjpgr cOý "deins &AýenteBt el restrelAts, et,êeux qui loe vree ýet,

vattentfon
d-U Mond4ý, Don par eûn degm &', ''Du la - en gên<"Tal -e piýu ennlito, -q1V11Wý p«r Ji- grand Fêin&lon -julýýwéîMe, 1ýiven

ne, Pae, diý-vü1r ôtl%,- eXppýef à ý*.e MblýeÊ cQý
-de au eontratre, ýl boue v erw par uu'oha''

Par -T -de sëý qý lit KUPO-Mniw> d'une MR-â1èreý
nt to,40114S

rý>i, pi'uu fflvalýt du 6 Ue JMOt do, Mýüe me, r«w,ý auw en,
1rurqule, Roumanle, Bulgarie lm UUU Jolie P

Serbie le ý1et Wntýnégeo'. dout, eliaçàn, ' ' , 0>11&>rret, Wiiit eu PlUie a'sÉe2 origýnale d'en Mo
'f Rire-un ýj'Un. genre tout *fYýcla,4 demlièi"

de, ger
de réuglOUH et t"Ev SûU43, -du Jùif Eýrraiit"

gaulùda-,ýà výyent eý 1ý,O:nne Inteuf$enoL qutq1ýdj1s' e*11ý_2Q11ATýb tes p4rh-tu- Poêl'e $UPPOHC' que le Julf Errant, P
-a fali diune crolk, s'éclrIe

6*0eff, eý,je ýPM1Ë Pwh(ý#ye, dé ýOÉý
Oot pa&,

10và, es hàïný
ÏM »Ut étýlieOU6W'Par ili ýffi1de 'nKýýyéUe,, -4 r,

f dit rôilft"dé la Týtuq 5'w ý fa U e"i -fi'

b4e,- ce de-Mx
'Le, Éèuplë une cc ' tulw, d'Mairft*ý" -

était Wobëbje't'- *w à,moi S" "e> sqM ý4ïe eàïOýýe-, Uný,
ile, l
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Dont Aimard et Cooper out redit les exploits,
Qui, partout de l'honneur portant le fier symbole,
Pour. la France ont fondé plus d'une métropole,
Et leuns pères ont fait un travail surhumain,

Le fusil à, l'épaule et la hache à, la main.
AU I>ËLICIIEIJX PU]kTE EN PILOSE M. OXE19 HÈROUX Ils aiment Î% chanter, et leur -chanson naÏve

Rythme le mouvement de la rame massive.
I)an$ la forèt et sur la cagc Ils chantent constamment, et leur inculte voix
Nous êtions trente voyageurs

CIELÉMAZIE A la fraîcheur des eaux, des bois et des écores

1ýLow brothers, row, the stream rune fast, Dont elle fait frémir les, mille échos sonores.
The ýýjiàR are near, and the daylight's past

MOORE

Dans le lointain des eaux baignant les pieds du morne, Depuis, quelques instants les hardis voyageurs

Où, dans quelques Instants, s'étendra la nuit morne, Onit cessé tout propos et restent tout songeuX8

Sur le miroir 'du lac par le couchant rougi, Ils vont bientôt glisser dans un immense abîme.

Un point 'Vague et confus tout à Oolip a surgi.

C)n dirait qu'il se meut, on dLràit qu'il avance, Soudain de ces vaillants le groupe altier S'anime,

Bn,.,osýc«aiit Il suit le fil de Fonde immense. Et, sur- un simple mot du chef, l'es bûcherons

Il grau-dit, et. parfois lance comme un 6clair Ensemble ont empoigné les pesants avirons,

iiý.im»dit;:et nous semble - un vaste oieeau de nier Sur qui le brasier jette eucore un reflet pâle,

Effleurant de. son v6l la, lanie cristalline. Puis, découviunt leur front tout brcilzé par le hâle,

Il grandit, Q grandit toujours, et * dessine. Dont savent se moquer ces rudes gaillards-là,

Est-#-e ý un énorme. amur d'algues etý de roseaux Ils entonnent en choeur 1"' Ave Maris Stella

-Qui s'approeb>-- de nous, elitrafné pâr lés ýeâux ?

Est-ce un îlot, flottent ? Ekt-ce une nouvelle; azýche

Non, -C'pot d'une 10rêt un large Iàn. qui marche, Comme à regret, l'écho des bffluets de la berge

un rade&U 'gý6ànt 
Redit le dernier mot du vieil hymne à la Vierge,

que de lourds avirons, Et le bruit cadencé d(srames 'dans les flots
»a cadenc& tirés W d'âpres bùchëroias,
.Gouvernent au m 1 ilipil du grand lac qui sommeille. Remplace le doux chant si cher aux matelots.

jüèun, bilitt- BQUS le Ciel ne frappe notre oreille, plus vite ù, pr6sent va le grand radeau 8olide,

Bora le ýbu)M groadment du mpide en a-va], Brusquement attiré par le prochain rapide.

Ë&deaù caloàsal, 
croît,- il d4erpit, dans le courant lointain,

Hors le guzouwým,-n;t. sueýve de la 'brise ..... OÙ le dernier- reflet du couchant s'est 6tellit,

Et la - Cao PrÉwéxrt. nettemetrt se -PO&CIse.. Et sur lequel le soir verse dM son ombre.

p&ee Au billieu, il décÉott,.Il dôcroftýtoujourkt dans la pénombre ......

Icit, trente autaUÉ-;dll feýU, Il Ylent de s'engager dans le 1' saut " écumant,

Entre eux perlei6t. toUf 'bas du retour :aux vi1lËgeRý Et sa masse A, nos yeux dinparaît par moment

Ils ünt pas,ýé cinq mol%- sur âes rives sauvages, sous les, blancs tourbillons des flots qui 1 le Subiliergent.

Ils ouf durant çliiq inola, soÙs deg.bols giboyeux, De partout, devant lui, de uýolrs rûchexs émergent.

Abattu par mailker«, chênes e4 pins -neigeux, IA t7olit est trahison, rage, tourment, horreur.

Et plus d'un 'mail1t,ý1Rnt- sent frémir tout. ýolz &trei., Et l'abîme rugit comme un fauve e» fureur,

LeA pins flottés sur l'eau qug la nuit entýénùbre,
,ý,rèyaAt d6g voiT s'ouvrii- -aile :Dâtre -clioquent Il avele un bruit 1 sour,

'Od qeelqu'an qui 11ýttend;.-ÉlÉzieux, lwrtiuù, S'entre d et fIunMýe,

Et les arbres du bord, plein- de. sombrm cla

Se ý-itAe pour sb1iiýer du regard lélointain., 
M%ýX% .

Dfflent devant loeil aveuglé des rameurgý

Et la cage"' $auK , tÎA isuit Ponde qui lleuÙutlle '0 oraite- un rideau d'éiclairs qui sous fin ftdéroule.

_11I1k4i,4ý fýý,sllr pli roc de la plage sereine Guet&ý pax les- brI8aatý% pounguivi par là,hpule,

Gémissant sous reftoet vertiffineux dýs flots,

D'où, montent à la fois d ires', deo sanglotý,

M-ürmum en ýregaýdanù paseer sur lê,,ï fl6tr bleus 
4ý

L,4nj>rme -train de bo1gý etly?ýýiié par des rames.- Leý radeau fuit toujours mir les oguy ý&MnéèB,

Pêlir lui cette fo, rýGt,, q ik, 1>nl.4neLnt les ý lames, $e dressant an "ezrumet des vagffl:
4t ý biusquemeid dang dies remquB salis: to

_yait des §ýqns abrité le tombeauý :On plon 4M uýL

instints avee l'ombre et l'écume Il se fond

si , ýle "d"U
quf e4,t'j,ýini JMT InektantA on croirait que, plus rien-ne surnage.

'ië stilvËkia (10MRIti cage de douletr 'vjbýre dans l'engrenage

aîen ý ,-et tAý QUI zàns finvere 16 fleuve géant,.'.
"Mt dans In, horrênr m

>gtrojýkwnt '14Aner, sa feMmcý et enfants,.

que 1'l-udue, ee en &MP, lia vjt0>c,ý à6ý flots 'ilOirauis eOýSOé;M
_t l'e 'fý "Yageurs ", en pXoie à 19 rolèm.

lui, parWa' un 's-Ourfre nffreut crispe> sa lùVre fler$

)J, 4nolt, vicrir, 14ons les fbots 'd'w, De, la- yagge qiilhulrlt> autow du-,ýlüurd rK4wý

iLý ja"mals -'toinis léïý hn -Kin, »t 1ee eou,,vW parfois d'une aWanehe 1 deùu,

Mýe1ýOUt" l'oell'en éveil, comtaýéelouée aux ramOOý,
en fouet dès lame"

gl 6,. par, lo, gTOM

y le' ela 'Via "Gùl4elit, sunà trüýw1ljr, sur le; ýOuffrè qui 'bout,
trnvffl 1PA olit

ppi, dn graüdý1FW azure, leo, u1lefls qui lae areFoëlit rt.

Un 
qu'emporte 1cý mpideI....,-

tý6w ul4ëÀî et là, taille. §Wûtý" eý tronëhl par.ýe grbupellntréwe"

tout Jù."uïý w1ýýt pljs- A
te

D% eàe&, lut' 4eâ, dOiIý Èý"e ý4e

ýWirtlU", fort ýeeu411,M1ý

la ýÎ
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X... :w vID -ýÉýiiTÈ UbLIMée tir -peu à pair, ou' la regarde avec pýaîe
pýg, I'ýtoute ateq on lui pas'se bi

NOUS apprenoffl 'avee, plaIFý1r la nomination üth« 1: A des fa n ta A ee, 4ùq
ýiQe de DU-ý-îd, àrýà«ier -deý ILL Otèl.de qa nt c'ôù.Lýt àraLe 14 de Juin- ura , elé eet ffl e pàrtolut".Lià fcdi:l).gr lk?6 femMontréal, à la dIgiuLité de sêtaftteur du, Domiulon rèll-
Vour la dIrVýiQn -par IFý4 lioinme$ qui ý!,ad in Ire ut

leMient lù.Fête-Meu. Pour ýendre: hommage au, jýer»onx1è ne Èfflté ind'ff4,r(ý'nt A'àQu ehitrme.le pénatëUr Mamoii. 1 il t etýTrà"É.int ý9" trýbùail Sauu-au- rement, la Inàwhýe n'avait C'est. i diffiicu tRéî'ýuUet, le 24 mails 1$40.." son peerp ,ýtait le DèÉ46 ; àùiM, ses «eýýrtq uzollt-410,PUS man-., du'lajor. rôle; -«ùý fàVý>ný la j0ke felunm3koeI jm la t le
si" l" David, et A:ilàre;-=é -d'un &Caatant, &-UMOM. .en $0 .. la ýMC>È1'Soue . des traits -un peu, rude* 14-.9aÜY.È

de la MU1lxLieý , .> , : , , > , .. -ý ý : . - . 1 'd13 tie ou ý,e des autrfm; elle doit la le'
ugilmawàÎa Ohent ..nue tendrèýWè &ùWlirUblé,Dýw bas, âge' ]ýaod, qw Pl. Ca diii éoinnýû 'Cellé, dont _e

tard, devenir 1111 avoooýat eminent, un V*ýMeRtaùt ýUé%Èi dans dés, démobstrati .Ir l'es 
91 ufaIýeýj eU potCpaë da tiâ _Ve"ý Ujý nous pajionq qu Ir fait bon de VO pfit, de foi jallàse ea#er -par entlens et, arrI_,Ielatl ' ï6ages - <,M1046r sur lererw V euhaut fQuelonnaire civique important, M4".,,éùr-. der. qùe.effl.seVlýt teé' iiii ý,03jt veiù .%t,)Utcemý,

tôut un des pýus grnuds littérateure oniiddlemiý7'. poi»fatlon faveurs,
entrevLoIr. per> deS L (ïnailiéls Ire- %Valelltotè splendioment. Pa- AuàWý'Ü11e jolle -feint aè -d .&Jèn t, s9ü'ýent 1nýSu,a p ceý" 6 1 it

I,&_çýenjr bTýjInt' qui rattenlâft. Y'O1eéKý0, et le pâmonn dé 1 p -time a eu».'y f Ajr& eouý ýdes tentures joyevoes et des guirâlii-..au colège de gainte-Tl4r,6$e _wUi paltee l'que Ses ÉMIS l"Ont lou6ië, elle ,,,ub,1ý1e
-àWdiltëý de flp-iliýé' rýter''ýeU eours CMwQue, par 1 1ý PhEk-ùn4ý ý d'eue& peut" avoir quelquee 1 atj^ý

L'ordre Ié:ý1:uS parfait qui ne cessa de ràguer,,a4 travail, Peetline die seo profe»gt,,Ùlýa, f MI le, lei bter iftà -VçàýRterC-Meht danS Forab
-gra ý e Clleinction. donna il, la.,ôéemônlé uz c4mctèw4 de plaQidltê cPà1ý si coiiï:ktalüAt pý-às pam

Il fnt reçu ayocat -ýjý 1864, et îIèVIiýî de 1OUehante. Le.spectaële àWt.grand4ose et Mérî- quelques hoi. mmek3 grav" ont'euspenda Ieursý d.tart bielide, tigu..rer ýý î leg liiuoùàtio'kils dé no- &ùSMO >Ur écoufer p-OIfMLýUt. Oeg' êorles _etré d'ýMýeCre ý,acroit apa
Deux nue 9"&ravut eneonL étudlamf ýjt droit,' sur. mijetis et de ima-,ber àvee a Io1:à SÂ CÂNÀ]ý)ffl

prernlèr, du fiG chaque queMtýon- Elle P'alqe ee, sa tinilýV;MUqÜÏe, en tondaut, ençûmpagnie pArJa a eeli ý_ýalün olà, -ý,",ha4uê anný,ë, Ica. péfil- 1 de santé, 1- ýlm isCt11ýrlèM du jo aMý ; eue U-et
4e, J.-X Llideer LùbeHeý,et tres Ç" exh1pýe Ieurj_ý cib molit-.' ayant yýo11 mari cýa/eeehX quccffltubdQMadRjrlý Le Co-' r" inavgýureial n ',à I- Ga1ý fa encoreetit; le Journal hL prol eh a 1 . ftÙtûurnýe pii ri ex

kftýý ür ", M-mim tout ýpkrbcull&,F-- a!üýenL A ise, pcec -
solinalité, ff)ýW, dont j1e>qArIeU1ýtÏeu aux iOté1ý de la Wwul"-tioii.

depuls.,re jçmr que 'M. DavId jèkyerÈ,u,ý îq'jut huile fw pair,,;

rÏ6 imite 'Oeu Onelec et týtM'

ýi _natj(>"1Qý aUý_ ýýgultt Wee M8,
ignî »igr 1W tr" -Bx que cumlon. Mon, marf e'a tQwý4

'd I le 'ýQ'4CýWeL,
'dang le""leýaejltg et 10 'pj eý

»Ü 1870l 7W

2aouâgêaue Desb#ýratff.' pour i avec-

llýý ()ýInjûe ËÙI)liqM 'dont nâgIýýW qÇ

X,Ic, çléo- n1,ýi Je fvttgile"ý mes
1ý,ý Le de k04 9Ir

ina
de'

M 
gr&Illes sont

ie yungt A, #rofee- 'AL4p4=feý ýiüït"'
'le" de

à',

,*lx de

lent

Il 'z
ej
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201.ALBUM

--- LES POINTS/ NOIBS

de blaniolieur virginale,ýLA UNE DES JEUNES Sur un fond de isatJn,T R IB Tel un champ revêtu de sa robe hivernale,
iÊSS,&IS INÉDITS J'a-perçois des points noirs, doëtement pamemM,

Et je voudralis savoir pourquoi vous les aimez.

JOIES ACrU-ÈLLES ET PASSÉES Quand vous sentez l'amour et la Joleen votre àBle,_ýýSSIO14S DE lère COMMUNION
Et que scnt satisfaits vos caprlý-es de femme,

Výà]eyf1e1d, 27 -A14903 voici le teinps des palmes et ees couronnes, des Aimez-vous les points noi" qui pa raiRseInt soudain,
-gr%3 voliTmes:dorùo sur tranche. Sombres et menaçants, à l'horizon lointain.?

vu4 chers petita êtres, iffl collégiens volentToute iw axmaille4 tous
,Méaý pàf, heureux et ravis,. IndéuX arriver la fin de l'année. scolaire avec soulage Quand les petits s'en vont, en habits dIeI i,

dàng les -w-ats, parvis, nient et plaisli. la sortie est en effet pour eux
synonyme delropos, parmi C&q &IËJDF# bJftnche$ýbiéùvelllaAt de, voe, maltresý de liberté, de Joies familiales Prier Meue pour nous,
et d'excursion& joyeuses. Aimez-vous les m6chants, qui détoliMe-nt .1eurg p84.

W tei lé front penché pini&, leu ýhèMes grecs f luis, les condugaIS012sy Et qui klisent tout haut qàý'D!eu n'existe pas;;s pôitrlnesý., avardage philosoPhi-Voa 
fini, lekê les dè linaiso

d'vin£ -ou : Cela. Une seule POU»6e, Quaý,,Iw "utiez 49s y q le passI tout nd -vous vqyezpaý&er des colombes gentilles, I'
ant , les vacame% comme.unessajni joyeux et blanc ie jeunes f

vant le d6paxt" une dernière J-ôle Pour le» 600- AlMe -io
x Comme lee 111 1 . e ý usI, oubliant leur proie et les tombeaùý,,,%

liere : les prti. Voir se joindre à leur velde sinistres cofrbealix

ciel ;Les fillettes rougissantes, le« 9&rÇonnetwývaln
les graves philosophes. montent tout A, méz rien Qu 1 1 ne 80 e

Mals non, vôu'ii'ai It, noble
tont. sur les. estrade,8 réRý4e, ,aÙx yiicto#éu'X,

vont 6,1Ùeliner devant leVré mattres,10ureperentz
(luL vl'I n'avalt terni- J'ai eheI mals Was en val]1,.ý., à mie tiýWgào

ýn$e, ýaVec un bon baleer, . 'e.
r la Iëeorape A ne savoir jamais, pourquol voim al'el"ge et recevoi et met tantýýMeuT de lvos irais ýe, d as ýûcýÈsdes petits) àýune main,

aht'ragesi ý a , Il e 1 1 1 1 . Toug Ces petits 'points noiri%,,eur un fond AýéjfttanÉ

Y"ï Wàuvýlent 4tbo$ ýoi8ý liéjàs 1 ge
céuî qui n'ont rien FAVL HYSSONS,

laud1,!ýubt leg a tffl,ont -ent eù, àpp
Puis eest iliriévitele'dloçcýui6 où, ron B?»itu»é Jutni 1,963

ý'p11qee, e M -nieUt de retenir* 'go U ý WÙË46 1 el 0ý Xo#ý: 41 'Q "ne. ûn avéer golgÙ&
'E Ili 'êt'l -ý.!r îq

nt , 1îà1ý adieux 9..
trki -,4ué.po#r, une vie

q0mi , iýI; autant et lyýUB,ýjeen

stebatic4i gée, 'prix, 0' lon-
r de pa m8e cette ý dl

1 110
e0J(ýe 'dje son (ffit bieâ 4:9#Ëý

fide ýî î'ý Auëun leu, peitêtýe4 à1m là pliirgànë, n'aràlýý,nàiw son' nýnt j nous aýýiDnà -eùlb, botte :MiMpsi ce-fté > ÙuËsi lù
eux -ýiai4r 4UL prix OÙS , avona ué PaT àdmi

paý eeà àétraWÙ
&Ad Çette Wrese &t ,Ili 'Les erltl-queà - 'V;*EM'

aux: eent yeux> quaÉd- Il iet4:jt de déconvTir un d&
îýý, âo .. - 1 <.

uýýýr des 't&Wita 01110- fàUt
Vou6;,ýà 

eu 'audajàé.4e repro-
'e ù 'est

dé oxistèn(x, Aà ý'1!b!ëîirëùý ýîe1npe, aJor$,ý pao 1ý' $01,1C 91 r4Dsp4ý1ifftb1e du UQ41 44e no U8 a d'onné 'UotM Par-'
414.utrë4 nouepu[;ï "d'inqu rû4&rÈýkr "nis le uhlemIn de1a v4eý at,

ýd d,ýe ?gDxieiit-1, le d'ailleurs, ping- 1 pOq'- ",ý quel mot bA=ùDleux l'
Z piutût aux 1'Éý font retentir,

leuheaý &q*Xý :yàrquoI tnls-ppa,-. des etýutü1né 'de fotê ,fazkij janiala etre
_ne ýpý Vous

u1ýýaMJe. Mal$> qUe dis_» 7.
e!"ýI je coie, 'Jeu, le siniee iliaýt de-,PiRg-1nie ftpýX-Je à T'en-,

je offl , alln
on, -ý0Yiû0% I&'ýÀJn eM* «Qýopie dý

'ptüg-J>ong lailli d,
et ra M »rlw e

ici -ýo JU )7&nt, ýèut-1ýtZe,
1àIiýý a - 4'w
'vý

A, ý4peu4nnt" leffi critique#, font ý&n iie
Wýqt ordý,' 'iequi, 1> eiï» ýVe ;l'.

t

Z 
erime A-lýt bouleý'i1gI tout

haets, faits., qi, reproche a-dii wial, xr*IA que

du e ?
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.,dernier soupir, et Villon se 'vit arrêté et qczusé Certaines. allusiono-qüè Ton xenýÙn.tre da"IR.,
fUNÇOIS VIÉ40N de indurtre.. Juo sommairement, il fut condamné II Cranid,,restanient le sembleraient fpfre'eroliýe c

111011t, mais nýý subit ffl' cette Peine, ayant eu sa VM04 ait, après, ce lke- pays
;SA VrE EX,. S» Srv»Es,- ..sentence commuée en celle. du, bhnnissernent, long de la Loire, q s al ô au aupbiné,

Fraueol$ vînen. le PlusgraR4 ýdffl poète$ ft-au- grâce surtout 1 une ballade cýemýsée en prisonj revenu dans l'Orléanais, -où. on le tr 1 ouve. en -1:

çais du:..qùijizi6me siècle, naquit à Paris, proba- lit fameuse II Ballade des Pendus". Trois jours prisonnier <le l'évêque d'Orléans. Pourquoi

blement. en Vàj1ý 114el. Il Probablement en près Cette uoùrel4e sentenice, 11-quittalit Paris, et 'Sous quelle a0fflation -On Wen saît'rIen.

ý421 , éar, avanf 'com me 1 iicé .. le Grand Testa- prenait la route, dé l'exil.. Comment il Passa ce bablement quelque vol commis dans:140 enlvi

ment ,:,pet[ aprês sa- sortià de la prison de Meunk, temps de bannissement, On 'le sait Pas au Juste, de Meùngrsur-Loire, fflit emprisonné,
-nous dit gu début de ce chef-d!oeü,ýere . mala Il eïst.fort probable «Il fit comme tous les ni

1ýR A en juger par les diverses allusions q
-s qui se Wssaieut entral- 'ýrillùn était fort rigautres. malheureux ex1lý rapportent, la captivItéide

Êer a-u mal pour ne point mourir faim ; -et r use ; mais la luart dei Chaxl VLlien .1,461,ýý1 En l'ali: de mon t!ýenti ème Jgel le es
U'11 était en relation avec leg bandits, paur lem-q l'avènement de Louis XI sur le trône, lui V J 1 71e

Qg 1 e qui lieue amèlié poux ilannée de, sa naissance. queW Il -Composa 'ln certaln.iiombrê de ballades sa grâce et sa -11 bertà. Leà

Ti 4 4ý. ý 1G8rtýU1. g. , ujý, . leu .au- écrites dans le "Jargon" des vol eurs de profes-
L: On ne e4ft en coutume, lcrsq111ilý montaient sur.leýýiône, ï,ït,

..- 1 . il dune cou- sion, -cette redoutable association des Coquillarts,
16énris de eeq jours,.Binùu qu le.étaienit corder d s de gxAce à Un SttaIn numi

-dition fuýrL huýluble,...ét- en lKmore Même le nom bande criminelle dont les baUades.Jargonjefjqms de prisonniers detenus dans les ER
salent. après ý .àacre,; et Fiýaýàcolà Vlalon

'ýpËfronymIque d e se a pèré.: ne salchant. PU 2LU go yllWn nous laissent une vive imp7essioii, jeïar lon

P "!àe Melitoçdlër Je 6ýL Ildm Tendant tout ce tempsses ami-K d» Paris ne, afflez he 1 1. 1 .
ureux pour êtee uneià ceüx.ýqu, 1 -

1'kvai iit, polut ün:blié,, etý deux la de là: p#soý1 dg -Uelang..,,..

Adaie ce qWest psesqui- cutaiû; eeStqu,ýj)-eï_ cUnceRérie royale eurent -pour réeultat la grâce
cest Alcis qu'il composa

-ait son père, (te ýfýrt bunue -quant à, %ii Pý116nière dýe vulon_

mère', on pense qu'elté, vivalt en(làtà en 1461, éar:ýpâtlon à Il rentrait;D, Parig, réhabilité aux Crand, Tekanient qui, Mul, su«It Wur it,

cer. au premià rýLng,..4es PüîM,(ýs de -ýýon le'
'Marot noug elt que lee seralt'ù., dé leux',de'la, Jii»Uce et des hommes, mais plus dé-

et &WIîle f eMM4, Depuis. cette datg; 1461, luequù sa moýrt, on
cette, Da pour laîJUe1le POU

Éleutre une -Vive teudrWoe,; QWII eljyàtt.. ýaà, -ýpiuï dýgràà jamalo. galt rien ew4eii É%ur sa yIe ; owiguore s'il rJý

-,eompqýe lit Il Ba"Iade û lu vIerge C'ýst 'výers' la ÉÙ de JànVI t', faLsait rui û, Partis bu ailleurs, et: ýbn:quelic, année,

QuoIqu'il Perdit ffla Père dî-, mm' bm âgë, le, $011, aPParU1(ýn à, Pftrifý, aff11Ibý, e, Tiný! -b.ue-dp de: Caimpaux se fon(Lant eur Ie Dýai-ogue de
1 de

jeune de Manbcûrlior iie'fut pas sansreideVoir une. malfalteurii. Il n'Y refita pasýý lonetemilA dle Jayê Et
bonue 

il mole 
plus 

turd, 
Vil1ýn 

repsiÏ

'isolide lustruiffloit et une ItýbýÙWquenî nt: à se, 'FrànIc-51ýcbe1ý de Bague!
célèbre ploète àprÙý 1,40 mats M', ÀUgQstëý

--aut wafürer lit prýieeion 'd'un Qbapelain de Ëê- d- ,'üàt.,SuP -AugelS, aPËNý: to-ds

üee ow aie d- 
911ýqu fialitlent que TIU4)111 1i1éeýÈrit JaMRIeçýS

te she-1Aý, et qt aizi en ne peu ý Pa e a,
îýe9,ti4' é qul w0alt quitté sou BIýM patr(Mymique

lieu de sa nalwame,
IA 7'r ÇoIs Villon po, di>Ëe,§o Xiýs

-ul p -oýàe du diocès(ý de Sa4gres,,Qt se nom- yie qeT an ut
vulop. ic'est e (ýette ýqdoptiPz 'en ý ýfes , peu de iUoLsý

J1ýalt ni",Qllle de 
bumblë,l et,"'

Ya4Uý- Fran s ýde dûdt sou no ln, ýbenrIeûX ilà« sa

le ecet Miaistique, 'Frail- mý1lorer ý'à condlÉon ; au SîiýrAýre, , se ýiaws
aii 'gré, des cýri

les cours de la, Faculbé, des Aftm, aller -à " tàU,ýes_ýU ', '6üt ', ,

je gradeilf baefteMer èWattS eil 1449, et eu pam, ýý11 plua Êan6 &0, la

P5 CWl et1*2 ý,tUt ree,-a 11cemià et ad wià à la ipaltriiie 'Itout es»ofr_

leeYant 1-aloe gliere, plus, 4le:014t ýet aü ensý C1ý14_i jarLial"s -perdu p(mr lui. XýiAiS *àý-"eaUteSî È

«),Ouue Âë la ilEI Villon Mes nTý5meI slýlien-a icoifiib:lsI ne doÈVeýW

tv4ý' 6M e-iës, 4', trcable1ý Qult f2tin, n1iýr ron gëu1e,ýët. V111euý, esýý

t les- Pa-rý oète q1û, dý1t, ýeM
ne

Lý,aiS -de ceux, de

Î, 's- -1ýï, ýUeeU4ûà pâr toute
Famsoý* én royIuqml $ýv'- ý,f 'ý'ýqtt I"tLdgàý

p4tw e%,, , Il
ut,

4e',tr wbnt ÎÉ,

Yý Vlll
'U'i

uou coi
'y

sa C4,
Aie

î Q 6 -"Pen

ie 4h 10UIT Y«Itew que
W

>, Zl 
"Uý
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legs qu'il eairù ses vrais amis, et sariout quentes illiisloilý; à sa bonne mère ", par la boný prophête quand, aleès avoir dit que "le
Il Balk à -ge ", -es ace n' si Jusqu'i-ci effacer

ýquZiI dit de maître Guillaume de Vil-Ion, le vé- ade -ý 12 Viel qu'il a écrite POUr elle, et telul (JUI tout eff a 1

ble ehapelain, qu'il appelle "son plu 1 s que aussi par des al'lusions à maître Guillaunie de l'oeuvre de François Villon ", il njoitt.ait, " et

et de " Loys, le bon roy de Fraiwe ", prou- Villon, qu'il appelle suri ",plus que père et, moim,; ores ot d'ici en avant
mort prcx-,Iiaiue, pâT cert-aines

éloquemment que Villon posàùdýiii ce senti- enfin, la peur de Il
rave qu'est la reconnaissance. Mais, quoi- concepdams dt, lei mart, les ravalgés qu'elle fait J.-N. BLANCIIET.

1 ifût toujours profondément reconnaissant. en- plirmi - les grands ý,t les petits, les riches et les Uii!rversIte Harvard,
eeux qui lui avaient témoigné de l'intérêtou pauvres, 1ee liauts et le% humibles", images qu'il Cý,iiabi-idýge, Maffl., juin 1903.

,ý&ffect!oxt, il fuý d'autant plus mordant et sar- nous reprëý-ente très nettement, comme pour ce

t > que envers ceux qui l'avaient injurié d'une consolQr de la pensée qu'il nceIst pas le seul el

-Qfë1re ou d'une autre, ainsi que le nous laisse, mourir, dans les vers suivants

Éla verve écrasante et caustique, qui éclate en VARIÉTÉS
d'une strophe du Petit Testament ", et qui Je cougnois que povi-ffl et riches,

If dans toute eau ironie brûlante dans la Sages et fOlz, prestres et laiz,
1 des Sangues Bliivieuses" du "Grand Nobles, villuiris, 1,trges (,t chiolies, Ainénité maritale.

tement Il. Peliz et grans, et beaulx et laix, -Tu t'ennuies, Ici ? Va rejoindre ta mère.

-ne -nous est pas davlantage permis de douter Dames el rebrassez cqllez, -Tu sais bien qu'elle est morte
-Ralson de plus

ý40M amour filial,- si nouis nous rapiwlous les De quelconque condkion,

ci ù ilparle de fia " bonne mère avec une Portans &tours et bourre]e2ý On parle d'un mariage linnon cé dans la très

résise si slnüèrelËent émue. MORT SAISIT SANS EXCEPTION." haute, finance. Les fianýc,&s ont chacun quelques

Ès - d'est aàrt6týi sa, foi religieuse qui se fait inilienm à la clef.

tir séu.,ý,ê-nt pal, dýe.8 fillusions'A la vie future, Voilà quellef, sont les trois grandes sources Ei, quelqu'un de s'exclamer

ue l1,9,li trouVeýâ: un si haut degré dam.la d'1nýpii-ations du malheureux poète. Et avant de -Ce n'est 'Pas une alliance C'est un alliage

à la Vierge ", çoilipesl6e à la requête de teilmincr ce petit eslsgi, disons encore un Tnot sur

est d'un tàn si vritl, si en- la personnalité de l'auteur. Comme nous l'avons
-m n de sà p r i7drançoit;, âgé de a ans, est fortement

III, >si naïf qulon ',admirela Y4ýrit6 avec la-_ fait voir p7us haut, cette exî slon e son-

û il lui lètait :pçr"lble-,de reproduire des milité nous fait üonnaftrb la vie méprisable et pliné ;,à bout d'arguments, son pièxe-menaoce de

lon est loin de lui attribuer et colli?,Rbe qu.,aý VÈcue Villon ; mais, del pluis, eue 1(' fouetter <; Biais lui ts'assied tranquillement et
répond sans s',(-,rnauvoir :

,ýL,1nb'1ont plutôt être les sentiments d'autrui.; noue fait connaître lu. vie lin-Monde des cabirý-ts, Je ne . vous crains pds, je suis assis dessus !11
ftmble pa it Ir d' un, coeur si pur, que l'on* des bougës, des repairesde volt1ý1rs, et en uumot,

ontip, et cwmandé si c'est bien le Fran- des dessous de Paris. Il nous â décrit avec -un

Villon, Qu(, nous qui à. é 'If cette très grand réalisme.ces lieux sinistres qu!11. a trop --ý-Vous, ne feriez pas mai (le

e DJIvntnte, ains 1 font IQS a dmiratelirs g,.Uous , fait, sentir cqInbien il re- les Oreilles, Père Jean, dit un loustic Ù, un vieux

Câ Att6rature, allglàieé":,qui sIarrôtent pýu'r jgë grette, que sa vie ait, été, Il inafflüée", par ses paysan , ellessont trop longues pour un homme.

r ýd le 0111-vier le libertin qu'ils auxquelles.'ll n'put pas -9tý'YOU$ feriez Pas Mal de vous faire allonger

tst bien l'auteur M leette oeulre 1iâr le COU179qe.on la force, de renoncer. : Et coinine M. les spirituel vniageois elle«

tteue le ', Vicaire de Ca»ton Pârie nous le- dit II ée qui, nous ati a che le sont t1op courteis pour un âne

oüe, errtyçins maintenalit 'iï: là seconde dé$ pI11sý ù V!Uon aujourd'hui', C'est ce qu'il nous a

tlo' est la qualité principale de r6vaé d4ý son coeur fà!ýle. et ïir,4ont, de son àme Retour de

de Villon ?, Dt nous. croyons avolt mobIý,e, de e£s passions, deýffl souffrances et de dit Agéner à isa douce Moitié, ine
s Aux générutions qui vieudrouýt vojlýt co

ýla seu,ý-ü vn, pOn-se en affirmant que la se mplèteným--W.gitéri de mes rhumatismm

Iý- Irait qýqp:Èo# Y rencontre le a&Sèsl. liens, dliiitre8 aspeüts encore s'GMýIrOnt -Ab ! ùui..., jo-.su!ý bien contente- senlèl-n(ýntp,,

sla wopre pe .M9,0nallit > é. Par- ppiit-être,' qui les eàýptl-veront -d'u-Ëe façon noii- voilà CI jwéýentI: nous , ne: "u1%ýn8 -plua Jamâlý

vers,'le WUP ëé,4ul wt certain, C'est Que MaýOt était quar'd lè temps va changer.

ic est relation fiLvec J'auteur ett'per-.
d7t,, la peinonnalltý est un,

g tout(, 1'OeuVYelýet,

slýCcnK que ýýe poète, veut abý,oInment ge

ýâ to", les pointe'-

riouà ell, face oe 4cette ýper1'

t
-emè 

1 tes'

âý, ërýïëwk Il ýlý est eýk

Àiý-âýýé'Î*,ý, ýýëst, le àlAme

l'tg,

ft

-eç ï

ýC

..... ......
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les dr 1 olts aoquis pa-r tous. Je serai le protecteur

de la loi et du bien-être du peuple. ný_ýk
J'enjoins les chefs de 1%glisé de l'arm et de

l'administration de continuer leurs fonctions et

de les exercer avec conecienele. 
ý7l

«' Je déclare -er effar e mir -mémoire tous les

actes commis au cours des quarante dernières

aunmýe& Tout Serbe honnête Sem protégé sous

io règne, dans sa vie matmelle comme dans sa

vie morale.
La devise de ma dynasile est "Pour la

Sainte croix et l'amour de la liberté. 0

Avec cette del ei'l'assuirance du dévoue-

ment de, l'armée et dé, illéglise, je monte sur le

trône sous le nom de Pierre 1, roi de Serbie.

Il n'est pas protbeble que le roi habite l'ancien

palais, ýqul a été la scène de la dernière tragédi-e.

011 fait mêmé dffl pr6paratife pour le loger dans

le nouveau paints.

1,& re!,Alexandre 1,Wde S6r'bie, qui'vient d'êtr le

afflaffline, -étalt nù à Belgrge, en 1876. Fllo du

roi Milan et de la reine Nathà,jie, il. a vu selle pa-
rente se.quereller, puis, ellie séparerý'« Weet trouvO

livré, dès l'âge le pins tendre, à ýd6e Inflnenceg-

prnicieulses. Le roi ;vl@e-ýùr Itworrigible, LE ROI
ZI& UErNE ýD»,MýaAî ne"nolB le la, patience de son peiii>le, dut abdi-

quer en 1889 en tavelur. d'Àléx=dre, elors âgéý. de
nier reprýWeI de la fRýmille des Obrýénovjtch,

à RÉVGIM IO-N EN SERBIE 13 ans, et qui futýpG11,rv-u ýd'une.régence. En 1892ý qui gouvernait la Serblie depuis 1811.. titre de
Alex'andre feuvoya le@ iégétta -et prit les Cnel roi serbe -daté de 1882.

ûlut!Qli (Militaire 'a el al,%. t re, dànsý -in, nuit du pouvoir. Il étalt pouls par -Milan,,,qul rentra, Depuis cent ans, leâ familles Obrenol et
en Serbie l'année au grand mýkontenùe-

'41 julù courànt A,'Belgi*àp, tapitale éê Kàrageorgevttch sont en lutte. Mes, ont obtenu
*ont souâ,lé .ment de'ýoa:VeU 01 tour à tour , le souver, in, po

ënt du niaW ýAi4;ikov1eÉ; Ontentovm pu 1900, Alexandre s'étant, amouTaeé de Mm a avoir. ce n est pas la

ID' Machin, dame. il-Éonnéu'r de le, reine Na- mière fols'que 'le sang coule entre elles, ear

ý ý> en.1868, le prince Miche fut assassI et -il as- 'Y,uvahl, les appat 0cfau ffln ý mg&
roi Alexarudrýeo la reine']>àgi-, ýla,<;soèiýr %thaaleý, se broulllet av»P-,,Son pèrej'et Malgrê 1,09-

eIýýrp d e la M, NYOI Ille, premier position de sW mînistrel %Il. épousa Mme DragW. sassine' d&-laiýèrènt a-voir agi. à Finstigation
reine,: dAlexandre Karageorgel

"Màrko-vitých les' mlluXtres Pel : et. Depuis cette époque on a. raconté sur la cour de

exýmin1strë de iaelgraae Wuteo $,&,rteè d'h!êto1reBý On. a dit,. par,

et 1 exempie quwexandre- avait voulu conttaindre
que quâs.. memprea île la gardé, ])0

à,'aéeep-tér.le Idtvorce et à;,qultter lit Serbie.

qw t ege, 1144t, dîtricille ft d4mMei la vy6riténù

bý1ejné roi di2I gî?ýtI 'eýt dIýnt le trô'e de : t6niel hWt91Éfýs- týn botaniste américain, M. VéýInûn Baliel
'oe-ng, '%exandre et: de n,',mt ilhoet ýMent; éný e»ur,%14nnait da

[ýdý v , ýeiit dIX n'a 11M mûn$9.91>ffl SIworamento.
'10 cla a re -Le roi Milft mWr.ithli

ï%ýrîtîeT diý ;a plus 1l1uotYOý AtLwebè4 dêr- Cýùtq1t yé soir on inâtallait le Iks the-

let détaQhM, ýbroui41ênt avec
du CI

'Pa 
dit& Un" ra a,",

-vous
Mr d'le nae.,

ImIt Jours due, là MMtaïrwý. M8eý il -

ti d (i lherbe
,s4,r»ý en i , leirýý'donc km des

eý ý1>)erý)e-à teliewaùü%P 'n'a.ý a 1'lew

bifu que là qjiàiitJt6 àWel 4C]Cýr$OM;
Mll 4t6 rêf4.tmlùm.- leà Ja=bèàý
!ejwemý, ent éCartécela t'âtelèylýle Ve1r9(ý

01el, dormant 4- Et il

1 *Unt 
so,ýi-attlt*U et&lt'CIUMýlé-

tA orel _et »VT& 1Cýý
a:,

'tg

èt

»3h 41',1t'ý 
l7

j«m
A

et,,
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gýier quelques centaines de gra,-mmes, on avait, au 06ahýC-Vérne, a :sScombé aux îsrultýg de ses blc'LA COURSE PARIS-MADfgD surmdie.rimtut de; la -solidit-6, ëwnbmisé 'le inftal des
ckhâhfflis euý leýsquejà leur's puissante moteurs L'inf.ortunô n'avait que trêxîteýdeiix am.
éblient monté$ et àjGuTýé à1lexcès des orý«anes lm Il avalt fait ses étudée u blàée iàne..Dn

deý la CotrSe orgîtiL-4êê,.,,P£Lr l'Alito- portants. De v01tures,ý6tfubEffl d2ý1s U pareilles SaLlly, et s5étalt d'aborid 0.ý3cuiiê de
Ïl, 

la ]ËaWn
9, »n_ý luà Plihob5ý-C1Ùb: di France, ýaYeà l'aii» on du couiditieus peuvent. 'lucouteotablement *ocemplix drû(Per14ýs ont -ses pamais,

gouvernement, et OQMM(ýnt ýn arrêÙ& ý1ù minisire des performances de; rapidité extraordinaire, et des Vletofres, ýe'eo.t, un, peu f6ftý&eràelit-, 11-t

de i'lnbbiýjeur. a hrpwjuemient intîýrroinpu' ce3tte des _coudugteuns d'une 1fabllet6-cormommeýê 'üomý raeontê, qý'i1 ee :Inga dft1Ùý
re en- bile- son frère, Loule, pafflionné de fVort et

épreuye Bowdê&nrý tprm ide: la pre- -me leýi Gahrielý Renault, d'eutres enco

g4géý durs laýýcourse, sont (Peu tirer un luàmDique, s' it ta r pour son us

lý?R effet, Que&qùeaý héurm 8eülement, qprès le paýLi, mei-v(ýilleux un inctodmme sp4ýc1a]. Personnel une toute petite. -Èýûrltiwe 4'un che

mpart >dà versftljl(ýs,.Iffl ldApêý*,eo expédiees de Male il né saurait en être de mùmeý sur une rouie trois-qie-rts, Le Y6hicule'eut 44výSup'jdi>

divets j)ýo1nts du p&rço,»rs WiMalent suce4é, non onlinaire, où le moindre tourriant uri, peu court, Parmi l£e amis du Jeune, homme, et ei'usieum,
oindre obatacle dewient un danger menaçant,

rl e4>nj,2ne Ùeýs bulPýUns de vWolm, -mais.. comme des, le m deman dèrent de leur -en conatrUlre.

bulle *m de d(eaWxê ýet 1 ai, par Inxipossible, Uri,:. eouvéii.t Juë Vktable, A une vitesse appilochant de M. Louis Rênaù1t'.accepta, effl. e,ý>wm'

rfflgeux avalt, trdâà> finmédieement t la'.100 mille$ à l'heule, un faible *art pour éviter &W:jda ses deux frères, Majicel et Fý,rrM,1ýd, à B",

kruite dea ae&lýiii ce meweý parcouM, le ýpiétGn, vQire- un imilldu, e8t, pres, cuper avec luË de leur

ffimeDlýl1e, 24 mai, eu, ýL"nqi qu'en litt càuý ..que toýjo»rs fatal ; car, leý aangment brugque Les prouesses de M. Mùmt-l Renault o0m

che=r, ja,-ý1wkn rUlÀjie -d11ý11 la Weil tablespéea- de dirçýctiGu: itend, à pr&lpltÉr hDrs'-Èé la route la p-hauffeu-r çont1«14uèreut.ý. beaueý)uP, -d'ai. 1 Ileurs',

aie voitureg reuver-. 1ancr la marque

XM -Liuj1ýý en pièceo eQllr>fi les épre
p riýý-0t4te1Ïd1ýw et
Tr011vu le.eu r le coup, da bJeý 

1900,l -hait )rëmjel

teree, pçIrm cüurFý9 Pâir1sýToüj

d»O fla;qur 4211, retour; eufin_ýs 'de, sang et

déis, eovr*ýe T1iarls-Viý,wýý

1eý ýLw0 un çercle dL- eus.. Il fut ey17Gdreý qrernýý
fut sýa gTa11ý

a leur' ýsec( j3vmio 4Eý M
gýt tu que1.qiýý sorte
ýý4f 

fe-1 Renault S'accord

fttte- vfsiý(yn ginwtre î
4%eeroque aw, yeux ý de, Ionnte -ÈJým g

»oeý la-âeurs ýa gravure ýýgýfro1d etco, me

que UOI"$ eonspelýHLJ$ A J,

Éé triste-
ment $enoatioliaeL Cer-

zte eroyaleut paý'
en Mre les preffiètfýs, DÉ,BAlt,'

spwt«teuai qùf' «U,

la, Par ,

àur ýeg>'f1ýLnneý des - ný>uW1ee

-foltm.0£4 ýee <ýV 'ree' ýés
di[>, longs 
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V16ritew Ife,
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moi, prêtfý, e Sans des rpins. Ce 1,,ýpit durýL peut-être une ou deux

vers _s à m'écraser, il s'avanc

LES GRANDS FAUVES cesser de rugir. second es : il me suffit pour arracher de sou étui

Il faliait essayer quand même d'atteindre ma mon brave smith-and-weston.

Y-.%.déux ans, je revenais dil Klondyke les carabine ; c'était une question de vie et de mort... 011 ! je nie eouvieffl bien E était lencore

;de ÎL navigatio'n m'avaient wntrâint de Alors, les doigte crispés sur le mýi.nr-he- du conte- chargé de trois balles, et, salis prendre le temps

r ÙI SéafÉle. Ne sachant à quoi tuer le las que J'iivai,,s déjà en main, je recule d'un pas, do vi;ser, J'en dèoharg,ý- une qui ne fait que tra-

j'acceptai l'offre que me fit yil Français, (le (IPux Pas, les yeux dans les Yeux du monstre. vý,rser les Mafflles du cou. L'ours, poîu,ý"nt un

Y4 de la' banque, de me faire- visiter l'hô- Encore 3 ou 4 mètres à franchir, et Je n'aurai plus, rugissement s'élance : nue deuXIème balle 6e

la vil'e. Fin travensant une salle, une qu'ù me baisser pour saisir ma carabine et dé- loge dans le poitrail, malqs sans arrêter l'élan du

ý:,pronoileâ mou ùom,-et je reconnus, mais cbarýg,,r sur Vours les 8 bà'lle.ý4 du magasin. Meis -monstre. Cest à ce mûment que se passa le

ou changé i un vieux camarade, John Car- la fatalité en avait décidé autrement. corps à, corps,

J'a-is ,nnnu,,quaitxe ails aupav;ivant, à John s'arrêta, pour tirer, plusieurs longues bout- C'est bleu Icdla je savais que je n'avnLg plus

ueîsý'lo,-d'où il était 'jýarti lui-même quel- féýe6., Puis, d'urle voli plus exqcdtée qu'une balle & tirer, et, Pour là, ménager, je M'ef-

t' ips avant MOI peur le pays de l'or. lalfatalitê. En rceulant, Je ne cessais forçaifs de mettre moýL bras droit hoi-s de portée.

fr'Qnt -portait une telle balafre qiw l'os, par pas de regarder mon ennemi entre, les yeux ; leis Et je calculais

reetECit à nu. Sur son co-i-p6, que l'infir- yeux, humains déc,(mcertent les grands fauves. E faut que c(ý iploýmb> lui touuhý la cérvelle, 011

ýdilo,,ouvrit un moment, (le longs et profonds Malheureusement, au moment de franchir un Je euis ljeildu. Dès que j.,au,,*ai tillÙ. il faudra que

fuJ,ýTeVa1ent la peaýi entre le cou et 1ý,- bassin, tronc qui me ý.sèparait de mon arine, mon pied je bondisse en arrière, ou il machève dans son

s'embarrassedans une branche et je roule à terre. agonie...

_Q ýdos et sur. les hanclies, De la chair man-

-eux: les caisses. Enf Ili, le bras droit avait Avec un rugissement étuuff',Ie>, la bête a bond!. "Voilà 00 que je me -disaits, froridément, peu-

utèr jusqu'au coude, et trois doigts man Mais au iTýoment où ýsoi1 corps gigautesque- va daiii_ que l'ours me sýüuefIaIt la mort avec son

s'effundrer sur -moi et m'écraser, l'instinct, de la haýeýne fétide, et q

à la maln'gau-clle. 
ne -es forces s'en allaient

Aello, old chap ! 1 am dene, am .1 ?. Eli consýýrvatiOn me fait pouss.er un cri perçant qui avec monsang. Et j1e;ns; cette r<ýflexloll, désfflp&

i4éli. vieux, je suis fichu, n'est-ce pas inquiète isans doute le monstre, car il hiýsite une rante , Si la cartouche allait raýter

ulbn 1 pauvre. aml, en souriant, lorsque seconde, J'ai pu, en faisant un -výlitable bond à, " Mais elle ne rata pas, puisque, dans la so,11éeý

quatre pattes, puis, en me rolilant sur moi- mes c(n'IP«9110-n-9 me retronvéreilt évanoui à qua-

tërMluéý cette lugubre énuméLà même, afllonger là distance qui nous tg,6para-it,, et tre ou -cinq pu du cadavre de loursý. Mon re-

je nie dresse de nouveau.. :,ý,O'ver r"t.,Ilt vide, et J'avals fflils doute suivi mon

Je courage re, Moi aussi C'est là que s'arrètent, mes souvenirs pr6ds ; programille à la lettre j'a-vais'b6iidi, en logeant

t:1 Tu feurelâveras, va 1 Tu es solide le reee (ýst obscur. Je er(>ý gu'A peine debout, ma dernière cartflndche au bon endroit...

extraordinaire ie lisait je sentis 1 iffes de l'ouils, lancées , la.volýe, Ce pau-vre John ! Je le laissai en pleine cou-

ïe:s yeiix ýbruwj et," grand cSW s'agitait nie déchirer le dos. Alors, ce lie fut pluis lit lutte sa guérison, selon l'infirmier, n

les drapis, en Un 
tait plue qu'une ques-
tien - de
l'infirmier se trompait:
deux i5emaines, aprè6-no-

.Ipalîýre'(Iia4jé un 
âe 86paration, mon ,

-iatisfaisalit quel 
malheurëux &mi 'expJ7.%
mit, empSié ýpar la fi&

rQ.

rfgtiii ù,"iÉ mon 
jai lvoulu çouffl

souvent 
orer cýO: lignez a là mé-
Molm de mon eama=ý,

bon et ýbMVe.

s i v 1 
qu'il ý était.

Èçwitant, ce 
pR3ýft, dé sa lvle Sa ý pas-

les

ýT,6hnI4e décida,

(lui 1ý,âvwt 11)ý1s
'tiâl. ICI 

soles

fille id!y'ý' pion-

'Cne temme doit toujolars
ià,voir les lions

ta'rd, 
;gnées SI el1e ý qRet OUI-

de lý1ý 
mlrve-r-n le plus pofflibile.

mettant,' autAnt
:le pourra,

.,ggUt»-,dà pea».- On,
"la biýzrqte le piQMý4e ççit6dei*èm Je perdu.

ga»t8

et faulimai d'un homme toutre -un fellye, eu Pâoý ,9»ëe qPe Prüâ Peut SuAerver quaud QU
il, , : êteMàýi" A mort elltlýe dmile b nu Met

1gence, je nl'aperer, lè, v1ýlât derý",.Pâtês, diM nrêýMwde îoute

e-,t vregÉâtetý eortewu, que je 1a*)fý pýÙ il nia cdinuient -oný Po"
àul- zlaur ýe, f«If ýJý,g

«',r chli
QX% ixiep,

ýýQrtýL1â Yentrè' de 1_ blanchee et très

une fomt 'tetrib eý,ý eb&esl on les
fi au temis, -pnioý au

fait ý*une, '84ri4 de

YeWOO e 'Ûte il )U'Vý -qe ueýý 6ê,
debout, 4ea 1 tn

ët ÙVe e >OW' Pu Me euxe
ýàüÇhIý,, et 4ès mainq.

-à tti
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FIANCES D'OUTP,,EýMANCHE
LA nusE cHEz L'ESCARGOT

La ruse suppose de 1'!iÉelligenS, au moins du
raisonnement, et voici un exemple qui prouve que
l'escargot, qui semble si stupidel, en eýt parfaite

ceptible. Un éleveur suisse dé l'Isie enment sus
ossède des milliers dans une sorte de pare, clos

LM ROTHSCHILDS, DE LA- ROME ANTIQUE par des planchettes (in! sont bordées en haut d'une

lanche inclinée formant toit et présentant une
Les Romains furent -les plus, grands gourmets P

ie de pointes. Normalement, les
du monde. 

rangée contiui

Lucuilus, ebbre par $es tustes gastronomiques, escargots sont dans l'impossibilité de fra"hir ces

pointes, qui pénètrent daus leur chair. Or,
qepepsàit souvent 500,600 francs pour un trepas.

vûurý après avoir constaté qu'il y avait des éva-
-El fit mieux.. ýe)ico1e et - inventa la recette Fions, ne fut pas peu surpris de voir la f 1 açon dont

1ýlciùýe d'un plat, qui valait la somme tupé-
elles s'effectua lent. PIusfeujýs escargots venaient

fifntý_, de un mill1ouý ligner sur le bord interne, du toit, et faisaient
tonnerle d'Apiciùe 10 millions. s'a

g lop lui coûta. -e échelle à un des leurs, qui,
GýtUg4]a offrit un jour à ses 'amis un souper véiqtablement la court

tif au trésor impérial. se servant de ià'cdqiiîlle du dernier, se hissait, et
Ls ùnglais, accompagnésDQuxfiancC

Le,,philcàoipbe Sýfflque,'o111, d'ikoumit sur le sans to-ucherles flointes, atteignait Io bord ýexterne de iýe-à1rs fam

boifhýýur et l'a vertu de la pau*eté, krivait ses du toit. Tou-te une, série d'escargots s'échappaient mil'es, traversent la Manche pour -venir à Paris

d-e la 6ûrte, niais le dernier demeurait forcément, acboter là corbeille.
trait-(-,s or et pmlédait une fortune

ýiir une talyle'd'
'de 60 mi,114kis. ayant sans doute fait le sacrifize de sa liberté En sortant de IDýOuvl'es, la jeune fille saisit vi-

Élans l'intérêt général. goureusement le- bras de 'Son futur époux et

Antoiue dý1p,énéalt üný1m1Eicn par an pour J'en-

tretier de 
UN _ýSPR1T s',ûcrle

unesomme et, 600 inil- MOT DF -- Sur notre amour, A rthmr, je. vous en conjure,

en quelques mois. 
rendez-moi ma parole ?

olis, que Caligula dWsi
1,Pntulus le devin avait gagné Une fortune de 

-- Mais... ?
-D6pêeàez-voue dans trois secondes il 41e,

,10 niLe'f sera plus teinPý.
ameux C" sédelt de$ý.terres immený

Une dâ iges, leuprltét6s valait 50 1ýll- ý8oit, Je ýVoi1.9 la rends. À

Ses etd»ut.Iniýôm-bTables et sa f Aussitôt l'AngIll ,sang prendre le temps dé-
dire merl 

es
s'abàndonýRe 

ouvertemelit 
Joutes

es du mal de mer.
11ýl9e

YV19 
Ceýale.dÙiýe deux' heure's, Après lesquelles le baý

t('811 Pénètre dans les baissins df Cal&jjý.

Uý chixurgiee anglais, qili a en -à- raolefflinoder A1orýs, iïýyenqnt il son ex-futur, 1,Anglàlge dit

,,ýde pled en cap pws d'un somat mutilé d2,ùÊ la -Jý -M'aiMcz-Iý1ous toujouro

-du Se, SeeÎ amusé à calculer
t un invaibde icléui. -Même aprèsce que "M ùvèz vu, ?

77
'st, en, Y&jté, tout àk, fait, Quland même.

Pa Lr 
--7ýA!om;. je redel #ere: fl

de býý ct),ate:

ef,ýWo-, ýQes mai" 33 Itvre -m-Nurquoi, denci: mîr: _4,

ertlicUleeg reviennent à 28,evTes, et uË
Lvres paie Je nellads. om faire tout ce que V'Ous;

inýý nez mêtàjLlý4 envirffl, PQÙ.r

ý-aV,ÀJIËi' 

deux 

GreiIlýs 

illiunies 

de 

avez 

Vu 
devia 

n

U râteIler iln

t1fte cQûtý do's à,' 1$,Tiytewý les,

rKtiez e4zi 'T*6f&u &"si üýndiiinràagé qu'ân i 
eA-Plbl»NS

Mftld P1,ýtet, gl*t 1ej,ýe à

/ 
, ù t sui"

eiïï ffluýý w eéa è -
(lsopt à huit iýtfità àýs, eXPérýÊB-ces -bleu elirfeuses C4 feeee-i£ r0pýo

4, -Výieént, et on -Voiý'quiL, dal-ille, sur 1'influencie qujý peut av&Lr jalim njXtojjý

onisleur le 1ýfi istre re En velaeeý et C'eill di papillons sur :,eu r6MJt& Q
Pien, d1l'ainn'ê' ÀýÏuW , > -temps ý du le

agftý,, têý,, ,d'lnoublia Ire son ýhe de, eïtbitià qui Ie il e2t la LoVrýjturp de IR, cla»Ili lie du P4,Pwon q' il"taîft,

ryaiznais ûYffit fait, pills.
puiiiquýi 1W liste du' dlàc- Mjý ýdes -04euilles du papilloiý

le ný
'â'iajunte, -uný eJsalgý en orl ý'eet -sow taýVa' nt ', ocneria digpar e4

Je 'f leulliee de, noyer, a
tffiei, de',ea à ue, me wülsý-1

_ýIB011I QUI ea týe no
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leut4ei$ de

le las u4,09 à q aýýt dleYQJý
tà4p en-# âPergýut lido -des pâï?JI1oý0s ui M4ný, la

bruns, comme âe, et qnI «oht baen, plpu,,
petits qreàel Si l'on, tndte 4»" Mfte

'P'endeùt'Il ou Jdtý Joný&;, -op kt vit, rîý nou-
konnéAe comtater ýù-ý1Jes
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ftiii, les ýac4!e, voe Vii5letteg. etwz,du %il, tëeù-!ý.ý m-es ellfïntF,
blâlmt,, etý am ÉDre' est F1et_ý1,e le- prieIËS VIOL-ËTT je îe4ýi C ew tu 14onsieur". bop(!.ùebg à

OUI ait, viue.-buit scue- je va
à au výU eaüoà> va cbeffiher' 4m la mon

eux ilew ýke!fý
leig ]ÉOe et *mendent l'eýPM1i9r-leunÏýiOntrW l'a-mtre aaeeAe,&; pe, býtqu'at1 deltomi. tý,)ut l'argent Je, gar-1,

qhatrè ;â quatre Pour Omberla 1wjkýe waôcUmuleet te-s iWfleU17sý -Et _U f8ut que tout 14l"f ' 
metéý . ..upaq e, iýemme un t wnd >1 w1ý%"luurdo et Ieuvreux.

:Les 1ýqs grands boie -Vaidg luiùineiii'
Pàý,rwi aux- pauvre,$ gems.ý ViÂtm -îe rý '. Mais àvant,' Hibnel Ue'bëter dep ci-dû' -lÉà,>nü>meg B(Lwoù bà

ý)*ý4 le ;gelg eým4r,-,et erbld, Il n'y a,,nl e1iim1
ilu nt abOmettéý c borglias, Ri leu ml Oate*ýOe,% ir e coiltègge, un trIG trèe rowfol==,es. il tombe Upýý. ý!U1e Et

Il wy âý ýqu,_, 1,ýff déax
Èune éontée rité et g1ew' Ieevm vong pflait, l'hiver e11tQýdei1X

et viýléur M«Opq§,-- pdaj11t11ýe et tr2fÙnteý l4d qu

Un joli boilcipet X 'in e à la n anffl

Levfeux mons en eutr'ûnt dabaeett,<ý «hoAiý-
ý,ïO1ettes dýhïVâýr, 4'ChLý,ý ý le m»tin l'a' ment, je nu prie." 31a. mùre

de pMes in,&l dé. bbâ où rcn rAýRËtre unt at=ophèrç eýe >
cri de stup«ûctýidu.

db4yer Qu d, Jýufýà, pârAia$ýýÙt evoiýr - un vwl!Riïi
, 4e lËL bist de ma ? dema1Éý.

-aw plar IWfentelm alto f4ÏUýv,, L.. PoÙrqUýQi nie
*t ýué, -lemehip't-etw eaTtiolç>ni ggr

tan ai

gipba t oordf-de- n'o Elle ee meurt monstè T.ý' 11,pamît'que ýs! elle
pçýdvait un yerre dý au ec -4p, cttlcrË, el 8,

elà "Vlàl' ë 'et e 'Et tous ýtzýýs

ý1t lui foUt balre laJLqiienT ý,
ir d1tui ti>n*eâlg. la remiF,,Umtt

efflez yebtim Le vieux toio,-Uë ëâýebe-,Pc1ni

09.1 Tachezdý«re dev-i-elit raucine, mon ffi,'ýTI _iýst mQr

eoLe, ýý11w mü1,ý ýnbe trffl, -ncýws w, ous ýdtj'%1k t eâ-àé-

de polIm à 9'eeu k§UCr(ý, dAnýý' 'îýVeeOîI 9ý yOjàë-ùýýtud* 1 ; 1 llu

eu-' eing emé: ;à ýcft;,dD, -,Çejn- tÙe ý rpli, OfU,ýUl, uîeâýýè14

î4ýptièm e.

#thios enkafý' o*, wÔtHýWýrý - fi& Oîm t 'ayon's ýbfgm.
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né, l'avoluerai 'pas du tout VAýs4u pas me, décer- M()?qeMUIL Après, tout, tu sais, to-n tapis

ÀPIS BLEU' lier unýbrevet d'imb&ilité Pure, uniquement pour est -Probablement superbe, ais y a,

bat Malencontreux ? ce;rWiý_ c'est que tu es la plus JollIe petite femme
excliger ton we 'aie jý,m4ai& vti6e 1MADAME, suffoquée. - Ah 1 par exemple que i

YONýslîýUË, MAWMt Répèteýle.,donr, toi, ton adWtif ?... MADAME, effleyant vainement ýde ne pas _"u-

M.ONSIE.uR, - ýC1est bien facile : 111illencon- rIFe. -, Et. toi, tu ne sais P» ?

ItÉà,.àe ýùiriise. .E)l tête4ýtete dans le treux,.. Tu ne mefieras certain-ment p" croire MONSIEUR. Non.

aaloli, zfeuf ileg=eo.du.eoýir, Peombre dis- malgré toute la, peine que tu te donnee - qu'un MADAME., -, M bien je crois mon tapla rai

e ; feu lenteme" PÔ ni far- être A fece humaine puisse s'étrangler d'admira- vissant, mala ce doat je, suis,_sùre,,. c',eet, que tu

te" dünq lý.s bere profondé%) tion, de(vant cette étoffe bleuâtre où s'étaient lm- es le meijleýý serin que j'aie jamais connu 1

-ÉnÈn" tu àrýs ý1to ùt ,-0 que tu Wemmeni des dessins jauneà plus groe que me einbraÉsent, se. regardent et 14

il il est ilà iàoins ý'tête. -Qu' repr,ýseljte, au fait, ces. riant-..'comme- des tous.)

rËLý, Molk mails ne que

a bien.ÏzeýUeUr. aspect de- machiiié9-là !...,des fleurs .... ROLAND IYAUSON.

qýe 00 tapis_«Ê PS& >1 MADAMZ. froidement, - Non, Deschalneaux.

- jamb "ýL ý la MO1ýisfflDR. vratinent Ca, ne m'étonne 
J

disais aussi que ça avait comme une

que avec D@pùLý qué.ce, pas- ý Je UNB ANECDOTE SUR -BICHAT

,pw& V" ;ýek lbqnMËlent 16jWé POIBtè WexOttâme. ýSeu-leMellt,'ý mon, petit

ù1îàtý Ça reralt: certainement. mieux r la tente
ýchèm , : - 1 - , 

. .- L

F_ - Ca -11l'aur, ét(>i:,- d'uu " Touarg que.dansun troisièmè parlàlen lie grand chirurklén dont on lÏet de.

I&ý ne paf; Üer -en, cette-, Occastýý (il se tord.) le ceutenaîre fut l'homme dù.ý,mondeqtLi ôuvrït le

bu-DAME, uk. nelqu'un 'plus de cadavres. il attèllit un vffliible
alit furie jeo leonnaïs. ýq

émvàté a t't
tW eýWe 'a" te 'qui ferait: meMeur effet encore. sous la tente- retozid, puisque,,II.on kwaluë P, six cent v ngt-ýûin(j >

"cýe iÈf)ÏýLelit me rôpiigüe egt-un ]àonýé eqüf, ýdepn!s bien.- lie' itambre de morts'qu'il charcuta en Ù
ln au ., . ', . .,, ý : -

m- tât tràùýq - we
WVe ba ý$ant ;el' n)a 21elli imoaclo,, ný& JawaýÈ nik

er là rp Éouyea in. -m-JIàime. in eux d1mit'l ýuvrlr- les Ventres de,
eptê'ndù - pa n ouvela

c Hiëlu J v 1q9b ue, ea:. t. VopO, '-deux pers lines Êb&o6dées qÏre d',amowlner ail, Pou-,.,:"

'd'-où 
let ezîý bonne ïW.

M

m 44

Well

lie,

t II n, 'Il 1 
ý

W 10141 
X*, 1j_

-,1Jù4-,ý,

_à
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AT;rRACTIGNý:]m F
Par j%. audle. 010 ILI ýz

mon prel uwr,!Jý, it
de a'chaut4 UL Y-al"r mroïfïtýe:le ýsý1 

mbIlÉiýe
ryle, Ae y volt, des Co. Ju

bloàde
Odin ileýpe,11èreý et hardie_'

-raPPé

-ne jangtee preoXýCjj

-j»1ýx pe emt ]ýtkrig, , c'Mt BOMPaus: oif mar,
[eeille.

mon ËOut efg quailté '11lé ý.uý làtftàur, nI velik-ý

gagi j1tý-Tutildi. v é

Qui je f ree p4à

Aürù depleürw rempý* les yeux.

Lie pfflrý

ýWîoiïqtlé"Jà P«"

c1pnx,

dê-couteRii, (ýtp en
rle r apiet t2 e dîsta ùë,ýfî" ý
f 1 ottant- ghr P

si ý1-ee brdýeý de ïj«gtýeàýî Ïj!

e1ýv èýt, ivue
il: ne elagftL 4er un

ix

Te

ILI
à& kjjWIý-

"4g,

il à'

ý1Ç
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ALBtýM

LE PETIT ROI

WZI'.. ýýi japparais soudain, tout raYonue.
Bonjour à, toue
sanis avoir 0Sptre ni Couronne,

:je partout un petit =1.VRi IT_1:ýNic,-OLAS
un, beau petit roi Gu'oný admire,

04 que 1 grandé peuvent W ouger
je cýombatg avec un'eotwire

Le vent coritinuait il Souff>r et de-%reÉâit ton- ti Sane. ýa!ùcre uil baiser.,
Li fut SI fort,

RE PLÛMES D,60 WVN XO,1N]EýAU Jours plue froid une nuit, mê
de son, nid, Etaut si dàÙx'e cUlque

ie moineau fut presque emportéque -là lende- Mon rùgne
ait il & 'bloý vitetOut au f On"d

jeait une flois.,Ull,-P kolùeau qui aV il s'aperçut qu'une Car J'ahýje autant IR république
ne.- eue lui main, en faisant.sa toilette, ruI. et maintenant Que J'aime

des plumes Jüu,1eeý avait digpa.
44ý càu,.qpafxe. W tes, Iguinels 'iyIlime

il ùýe lui restýu-t pliis qu'une seule
ùü.ý couler Il fàlffllt plus medvais que Ma botursé ýest# hélas 1, bien pquirrette >. Ii Lhi ver était Venu.la moi DýeI10 c-ASI plumes, t Stait calmé, mais laterre était mais'que fémis-le dIun tYiýëômr

chaquefOig que jamala _le Yen

à' _:, plus de gwIngý,pluS rien, du tout J'ai pour Acrlu et Pour camette
4uýelqt7,q, i0hoge, en souhalt toute blanche -Ae rêves 4ý0
1tiiwllo, une. 

-Mon coeur rempli r.
a, e-U, iýu

Voirif mdiidénu ne peilow

iliume» d'or Il Plai,11ait- edàhwe fqÙS: 
'Plus que riche, avm-rien, je paede
K la fais humblé et triomphant

ýX- ses pgrelïtiý alla !éitt lui ý chember sa Èes ip-pètes obanteut ma grâoft
parfffitemevi !ýG4twÉ..

lAre IUGIIICitu l'ente& 1 aTerý' un 
J£"Suw Sa Majesté FkWant 1

eu di4nt JEAN BAIRANCY.
qu'Il. s"à4t

4rýý qul, UERït' rerveüfy bip-il lagoeu fg..
pggw danà, un cài;ý du nid eit $e per-

p pour voir sa feâme taàls

un (ýÇ ýér, et que,
à gra LA COURSE -AU LA-PIN

1 pýrà_ fýi trýw f h é ; 11 dmn4

u petit eL lui d1saýit ctu'II èi111týýd, et 11,1ï, claire, et -Paul, s4t deux eý* roses et

=Ûre'Li"tM' 'il Int ieonti'oe qe b1ande.: Leur nàajÈaný leit ý a enéo 0uf bult
ýAouXs à la campagne, ehèz leur.1finte. o.taýme 'W

-et' ù que les en-fa nts 1wut heuffl

to -b6àwui et, de-;Cèo maýt- mangez', èý -low Mllettâs de JýMu à,ýa caTüp«gnEý augrand j0e,ýau

gr jCtaie4t pâlrf eiA perda!en na milieu,-. 4e1ý ceurs, et dr,14.

pourtaitt, je petit Moimau. 0 Quelle. Jo1e,ý kn-»que, tout au bota "du

ý'dërhIèrrè pluine iÏ ges avalt si sottement ama,- entre les baxreaux d'une loge en bâla, ils aperçýoi-'
a$ lido 11Qüý colffent deux

'chèes, l'eà'nutzÉ4 l àe, re Yent gruiideýs.,.. preilles qul.

rèui, t,0utaý1 1ýeý pet
ilu soir qu'Il allait rentrer ýýa11è trQuIli, en- . ÀugsitýÔt lis fi'aXwo6bent, dtiMrd avec une Sr-

tfpýi1d1t Éli petit lpie,11 ", qui 'wt rair de t-Ui4,g'. béSitUttiDD. car, dioque-le tout ba#(, Ils 04.

VeI1417 d'ell baS, R, Y YOU et trOUV& un 'Petit r0ugeý 1111 <PëLiù, peur. , Puits lie 'et la petite

gorge 4ten(lu t1aýus la néiý,e : le pauvret e11.4ýt 0làiýe prôsente bravecrnept um fQuifle au b"iV

reçu, ýhý -m1jtteý ' eàr ý -la têtc,.- eý Il étejt, tout îapia Éý&44' qui y fait cw et' la dèly-ore, en un 111s-
i .ougfr<a, 1 -a -

teui , q'n'il, était XL. lýe iuol-nýmu ùe pezeau pgg "-'Atil que je VQýàrà1q 14-M voir dezurir l
PM , eld. : tétait trol'emporter A Sdu , V,,Pa nt,' et Il 'l-4ça ne meixi, ýà,, la M-ett», On-

tMtý pas 1ýfwe fczt, Amèr ýcher7-, Ytôni I.U,.,POrtk. Tu vait, Voit Ils yolit, w*Aeý

cbL-r d1ýàuIr% moIr1e1iux dans, Jaa mai:

ýWL_ý1àe"X étulent il aurait fallu 4n4ý%it4t -'d1tý aàffllfft U14 "et
De Aërait

r0119ýýor9e ffe emIS wàlis. ô
MIIZ M l_ >eieàee 'ee tQ *Men do la Laal

r46 4ý0rt L 7 Uat eý' eDnpý-llý6 gM

et Iî'w *4j4 los laplus, ëýfÊAy4S, fout'
te idA" »Éý

à
ý etz'

&e son hab1;týUoe.
8tun ffiveon la

tw U iapÏýei M soeur M14,

J'n

..........



L VÀIJGII AVIS

CIJUPOU: etr4jÉlýéùce H -rl)eËt Vaughan, -ild OU',4 gyla,îtilw Pour chbq
Procurer-

vem-diit ffl4e(le 4ýopuiu:eus de #GIÉ MOW
M r M"-rbLý r t V-wagb âm; U ýpr111iàlt à,. 1eý11 'a.

tertý- Ipt était
...... le 16 Avril IS32. une

mule angw st qui ýea j
f(ýf, EF ilee HOward, .1eý

ýPdtrL, et qùolqliés autres fmillIcs de ParlI e
auglaise, est A I!ïýgkffl cgthôliqtieI,.

A ýtoutes les ýese6 beaucoup

a' Mé fait Mention de la MMI)ilt

lt"rèô d4,papeýOnt Caché, la
Vaughn4 au S(ýjjyeraj,-n pontifL,,ý

J«fet de 1w ýaQuv41e sur îe,
caùâ--ýý de sa ieI car-

d1j»aUý soir que ý S4,

ria 1*ý m»ït, eu Il &'n#i., Le Fape a,
été er>ý1
Veýè, 4ýtV-A ï4eUI, RYântl4p'jý,0 ÇO-âÇ4êl7, Se In lettre

Mr ,Lai eARýniýiAL ymýGeà.N P6'ýrlè rtpil Il

Nom

pîýüt eef ton- ÏX:
ze quel

de pkeme. (le
en

MOII

32,S.4, -,Si, ÙS: of 40ý1

deux ëàâtiusl si"

par- 'wU,
1

IR



ALBUM UNIVIMSEL 2-17

ENCORE UNE DE TOTO

citer 2. si', papa, donne-Moi deux CAR ESgý joujpe de-1« sous et -je vais te là -dire I...
ni lupM iii dnrý1[, ut -Tiens î lés voilà..

jeudi, ni- vendredi, nl ffâmed1ý tif voilà- Ava-ýt-Wer, hier,
àujpüM"hùl,. demalik et ieèsýde- qui, fait, les F;O"S. -Vi ton'

u "es feu, Teo, cest: Paie ,Pcé.

que.qina subi les'épreuves es ana=
ly.Èes médicales tes mieux A-1-1-t-cirisées.:

ON NE ýsH VOIT- 'V'l'ý

eeý4 Nauiv,(,111Eýà et gignè var Urbalii
tniýt2q-L14--. Cýe (Xi'Vrbgü GoRtiett nn

jýOome liéroï-eümlque yant Du eq J= lm.

ide wèýWs, fiWitivffl.' qu'iýllçý1

6:41ES PAUVRES .
d"rel)»In rtu6lique nèý e

DEPÂRIS'

ý1ý àtbaè m 10, tri, im,
Wiiin i5e,

né
magasin et

-41

e4

Yf qý
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